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L’éducation centrée sur la personne est née en réaction contre les systèmes de formation trop axés sur l’enseignement des contenus par des méthodes de transmission, le plus

souvent magistrales, à des grands groupes. On distingue généralement trois sources d’inspiration dans l’évolution des théories personnalistes de l’éducation :

1. Les pionniers comme A. Neill qui dès le début du XXe siècle met sur pied l’école Summerhill en Angleterre (cf. PAPP1) Notons que ce courant éducatif anglais préoccupé par

le développement autonome de l’enfant (courant romantique) avait fait des émules notamment en France, en Allemagne, en Italie. Ces pionniers ont donné naissance à ce

qu’on appelle les écoles nouvelles qui pratiquent l’autogestion.

2. La psychologie personnaliste dont les figures de proue telles que C. Rogers ou A. Maslow s’opposent à l’idée selon laquelle la personne est contrôlée par son inconscient ou

son environnement. Ils rejettent la conception freudienne de la personne perçue comme une créature dominée par de bas instincts. Ils refusent aussi la conception

behavioriste selon laquelle l’être humain est un animal qui répond mécaniquement aux stimuli de son environnement. Selon eux, l’humain possède un amour inné et se

réalise en contribuant au bien de la société. L’éducation doit donc être faite d’apprentissages significatifs ou expérientiels ce qu’empêche l’enseignement traditionnel. Il faut

donc permettre à l’individu d’expérimenter une croissance psychologique optimale, d’être une personne qui fonctionne librement dans la plénitude de ses possibilités,

d’être une personne fiable, réaliste, socialisée et d’être une personne créatrice et toujours en changement.

3. Les recherches effectuées sur le fonctionnement de la personne en groupe par K. Lewin (1935) et sur son développement par le groupe.

Ces trois influences ont donné naissance à divers courants personnalistes dont deux fort importants :

L’éducation non-directive qui propose des pédagogies axées sur le développement de l’affectivité à l’aide de stratégies non-directives.

La pédagogie interactionnelle qui fait référence aux pédagogies axées sur le développement de la créativité à l’aide de stratégies plus interventionnistes

Sources : cours Jardon D. 2010 
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« Pédagogie nomade » (Limerlée), une illustration du courant de l’éducation centrée sur la personne

L’apprentissage expérientiel

L’apprentissage expérientiel est un élément important dans les théories personnalistes de l’éducation et plus particulièrement dans l’éducation non-directive. C. Rogers en donne les

principales caractéristiques :

1. L’apprentissage expérientiel est tout d’abord un engagement personnel et c’est la personne tout entière qui s’implique.

2. L’apprentissage repose sur les initiatives de l’étudiant.

3. Cet apprentissage se fait en profondeur et change les comportements, les attitudes et la personnalité de l’étudiant.

4. C’est l’étudiant qui évalue ses apprentissages.

5. Les êtres humains ont en eux une capacité naturelle d’apprendre. Ils sont curieux et veulent se développer tant et aussi longtemps que leurs expériences du système scolaire ne

détruisent pas leur appétit.

6. Un apprentissage significatif a lieu lorsque l’étudiant perçoit la pertinence des connaissances à acquérir.

7. L’action facilite les apprentissages significatifs. C’est souvent en faisant les choses que l’on comprend et que l’on retient. On demeure marqué par ces apprentissages.

8. L’apprentissage est facilité lorsque l’étudiant détient une part de responsabilité dans le processus d’apprentissage. De fait, l’apprentissage est maximalisé lorsque l’étudiant formule

ses propres problèmes, choisit ses ressources, détermine les procédures à suivre et vit les conséquences de ses choix.

9. L’étudiant acquiert une plus grande indépendance d’esprit, plus de créativité et une meilleure confiance en soi lorsqu’il juge comme fondamentales l’autocritique et l’auto-

évaluation et comme secondaire l’évaluation par autrui.

10. C’est l’apprentissage des processus d’apprentissage qui est dans le monde contemporain l’apprentissage le plus utile socialement. C’est aussi apprendre à rester toujours ouvert à

sa propre expérience et à intégrer en soi le processus de changement. Des individus qui acceptent le changement, telle est la condition du renouvellement de notre société.
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L’hypothèse empiriste est aussi appelée sensualiste ou modèle de l’empreinte. Très

ancienne, on la trouve dans l’antiquité chez Aristote. Elle a par la suite connu diverses versions

(Locke, Rousseau, …). Elle constitue le fondement de nombreuses pratiques pédagogiques.

Elle peut être présentée comme suit : « Tout ce que l’esprit humain connaît lui vient du dehors, et

plus particulièrement, de l’expérience […] qu’il a du réel » (Crahay, 1999, p. 13). Dès lors,

 L’individu en contact avec son environnement reçoit des impressions sensorielles.

 Il stocke ces impressions en mémoire.

Selon cette hypothèse, « l’homme peut apprendre parce l’esprit reçoit des informations venant

de l’extérieur, appelées jadis sensations, et que la mémoire les enregistre » (id., p. 13).

Dans cette optique, « l’apprentissage se résume à un enregistrement ou à un stockage en 
mémoire d’informations venant de l’extérieur, comme si les stimulations externes venaient 
marquer le cerveau de leurs empreintes » (id.).

Le premier à reprendre cette hypothèse de l’antiquité est le philosophe anglais John Locke
(1632-1704) : «Il n'est rien dans l'intellect, qui n'ait auparavant été dans la sensation », écrit-il. 
Prenant le contre-pied des Rationalistes qui ne jurent que par une raison innée, il développe 
une vision du cerveau qui est celle d’une tabula rasa, c’est-à-dire « un tableau vierge » ou 
encore « une pièce sans meubles ».

Cette vision est également celle de Condillac (1754) qui décrit l'esprit humain comme un «

objet de cire conservant en mémoire les empreintes qu'on y a moulées », considérant ainsi

que le savoir s’imprime dans la tête de l’élève comme on pourrait l’imprimer sur une cire

vierge.

Le modèle empiriste se fonde ensuite sur l’idée d’imprégnation (métaphore : une pellicule 
photographique) et de mémorisation (métaphore : le disque dur d’un ordinateur).

Ainsi, l’hypothèse empiriste soutient que les expériences créent nos idées, intelligence, goûts,

sensibilité et caractère : le milieu (l’éducation) nous fait donc tels que nous sommes, rien n’est

inné ou antérieur à l’expérience.

Selon Not, pour le sensualisme-associationnisme (1988, in Crahay, 1999, p.

16) : « 1. Les perceptions se prolongent purement et simplement en

représentations. 2. La pensée correspond essentiellement à l’accumulation

d’images ou d’informations verbales; celles-ci sont le produit direct de la

réception d’informations venant de l’extérieur ou de la copie d’objets ou

d’événements perçus de l’extérieur. 3. La perception de l’enfant est identique à

celle de l’adulte ».

Les idées mémorisées peuvent ensuite être assemblées ou associées entre

elles.

« D’un point de vue empiriste, le développement psychologique peut être

comparé à la construction d’un mur : les apprentissages s’accumulent

dans l’individu, ils se superposent « brique par brique ». L’esprit est

conçu comme une boite à compartiments : l’enseignant doit y introduire

toutes les compétences et connaissances qui seront requises de l’adulte.

Les empiristes insistent sur le danger des idées fausses qui pourraient

imprégner l’esprit de l’enfant. En effet, pour eux, si une idée inexacte est

stockée dans l’esprit, il faudra plus tard l’effacer avant d’introduire l’idée

juste. Il y a à cela deux inconvénients : perte de temps, risque de ne pas

effacer complètement l’idée fausse

C’est à l’intérieur de cette tradition de pensée qu’est apparue l’idée de

morceler les « matières » en petits segments à enseigner un par un. Il est

supposé que toute connaissance est une somme d’éléments. Lorsque

tous les éléments sont identifiés, il suffit de les enseigner l’un après

l’autre, isolément. Un mauvais apprentissage est en quelque sorte un

apprentissage incomplet ; l’un ou l’autre élément a été mal ou

insuffisamment installé» (Crahay & Delhaxhe, 1988, p. 3).



7

Empirisme contre rationalisme

L’hypothèse empiriste s’oppose à l’hypothèse rationaliste, 

hypothèse très ancienne elle aussi et soutenue dans l’histoire par 

de nombreux penseurs (Platon, saint Augustin, Descartes, …). 

Pour le rationalisme, toute connaissance vient non pas de notre 

perception du monde sensible, mais de la raison. Les sens seuls 

ne donnent qu’une vue confuse et provisoire de la réalité des 

choses. Les perceptions peuvent nous duper ! Seul le 

raisonnement pur conduit de façon sûre à des connaissances 

valides.

Pour les rationalistes, l’enseignement ne peut apporter quelque 

chose à l’enfant. Par le questionnement, l’adulte peut juste l’aider 

à trouver la vérité qui est en lui (Crahay, 1999). 

La critique de l’hypothèse empiriste par Piaget

Pour Crahay (1999), l’hypothèse empiriste selon laquelle tout ce que nous connaissons résulte d’une 

empreinte du monde perçu dans notre esprit a pour elle « la force de l’évidence ». En effet, cette 

hypothèse explique parfaitement que notre pensée est adaptée au monde, qu’elle nous permet de 

réagir de manière adéquate aux stimulations extérieures et d’adapter notre comportement en 

fonction de notre expérience du monde (p. 13).  

C’est que ce Piaget explique lorsqu’il affirme que cette hypothèse a pour 

qualité sa capacité à rendre compte de l’adéquation de la pensée à la 

réalité. 

Pour Piaget cependant, l’hypothèse empiriste a pour défaut de ne 

pas pouvoir expliquer de manière convaincante que notre pensée 

est cohérente (ce que permet, a contrario, l’hypothèse rationnaliste). 

Il reprend ici les travaux du philosophe Kant1 : 

Kant constate que l’esprit humain attribue ou cherche spontanément des 

causes aux faits.  

→ La pensée est donc capable d’élaborer rationnellement des 

explications causales et même des lois qui prédisent le réel.  

→ L’esprit humain est ainsi capable de création intellectuelle. 

→ C’est donc que l’esprit structure l’expérience qu’il a du monde, 

organise ses connaissances, qu’il a une cohérence interne. 

L’exemple sur lequel se base Kant est celui de la théorie newtonnienne de la gravitation universelle : 

cette théorie est une série de lois rationnelles logico-mathématiques déduites, inventées, qui ont 

permis de prédire des événements physiques avant qu’ils ne se produisent. 

Ces constatations ne peuvent être expliquées par l’hypothèse empiriste qui postule que les 

connaissances s’emmagasinent dans l’esprit simplement selon l’ordre dans lequel elles ont été 

perçues. 

                                                                    
1 Philosophe allemand, Kant (1724-1804) a notamment écrit « Critique de la raison pure » que Piaget a utilisé pour concevoir son modèle 

constructiviste de l’apprentissage (Crahay, 1999). 
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La pédagogie de la maîtrise est une stratégie 

pédagogique développée par Benjamin Bloom en 

1968, qui repose sur l'hypothèse que la majorité des 

apprenants peut arriver à une maîtrise totale ou du 

moins de 85 à 90% des notions et des opérations 

enseignées si on lui laisse suffisamment de temps et 

qu'on utilise des moyens adéquats (POSTULAT 

D’EDUCABILITE).

Bloom affirme qu'il n'y a pas de bons ou de mauvais étudiants mais plutôt des 

étudiants qui apprennent plus rapidement ou plus lentement que les autres.

Le degré d'apprentissage dépend du temps laissé pour apprendre et cela varie 

d'un individu à l'autre. 

Cette stratégie pédagogique se donne pour objectif de faire réaliser par la 

majorité des élèves, sinon tous, des apprentissages traditionnellement réservés 

aux meilleurs. Elle vise l’égalité des acquis de base pour tous.

Selon Bloom, « tout processus d’apprentissage implique le fonctionnement d’un 

mécanisme de régulation par lequel le sujet procède à l’ajustement de la compétence 

ou de la compréhension qu’il construit » (Crahay, 2007, p. 318). Aussi, le noyau de la 

pédagogie de la maîtrise réside dans le fait que des évaluations formatives et des 

activités de remédiation ou de consolidation adaptées en fonction du diagnostic 

posé sont proposées jusqu’à la maîtrise d’une unité de contenu. Le temps 

d’apprentissage est donc différencié en fonction des besoins des élèves ce qui leur 

permet à tous « d’aborder les nouveaux apprentissages avec les bases (les 

prérequis) nécessaires » (Crahay, 2007, p. 320) :

1. L'enseignement est découpé en une séquence d'unités (dont

l’apprentissage nécessite de 1 à 10h de travail aux élèves) pour lesquelles

les objectifs à atteindre, les tâches à réussir sont soigneusement définis

et spécifiés aux élèves.

2. L’enseignant évalue dans quelle mesure les élèves maîtrisent les

prérequis à l’apprentissage vié dans l’unité d’enseignement et, le cas

échéant, procède à une remise à niveau (Crahay, 1999).

3. L'unité est enseignée à l’ensemble du groupe : leçons magistrales,

exercices, travaux en petits groupes, etc. (Jardon, 2009).

4. L'évaluation formative : passation d'un contrôle écrit portant sur les

objectifs de l'unité ; l'élève et le maître reçoivent un feedback sur les

objectifs atteints et non atteints. Le test formatif doit donc permettre

d’identifier les obstacles que l’apprenant n’a pas réussi à surmonter.

5. La remédiation: selon les résultats de l'élève au test formatif, des

activités de remédiation lui sont proposées, idéalement différentes de

celles adoptées initialement (Crahay, 2007) : « passage à étudier dans des

ouvrages parallèles, cahiers d'exercices, moyens audiovisuels ou

informatiques, tutorat, constitutions de petits groupes d'élèves dans une

perspective d'aide mutuelle, etc. » (Jardon, 2009, p. 137).

6. Une seconde évaluation formative peut suivre la remédiation afin de

s’assurer qu’elle a bel et bien porté ses fruits (Jardon, 2009).



Le cycle recommence alors et l’unité suivante est

proposée à l’ensemble de la classe.

Ce n’est qu’au terme de la séquence d’unités qu’une

évaluation sommative sera proposée afin de s’assurer

que l’ensemble des objectifs sont atteints.

Si les procédures de remédiation ont bien fonctionné

tout au long de la séquence, un pourcentage très élevé

d'élèves devrait atteindre les critères de maîtrise fixés

pour l'épreuve sommative.

Notons qu’il est important de maintenir un

enseignement de groupe : cela oblige les élèves un

même rythme et cela empêche les inégalités de se

creuser.

Pour BLOOM, la pédagogie de maîtrise n'était pas

révolutionnaire et n'appelait pas d'importants

développements théoriques. Elle devait surtout

chercher à provoquer chez les élèves des changements

d'attitudes. Ainsi en insistant sur le temps individuel

d'apprentissage, la pédagogie de maîtrise cherche

aussi à remotiver l'élève (ou à maintenir sa

motivation à un bon niveau !), en suivant au mieux

l'évolution de son développement.

La 
taxonomie 
de B. Bloom
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COGNITIVISME

Les cognitivistes s’interrogent sur la manière dont 
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Cas à analyser exercice de synthèse
des champs théoriques étudiés
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